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B. TEKST

Convention concerning wages, hours of work on board
ship and manning (revised 1958)

The General Conference of the International Labour Organisation,

Having been convened at Geneva by the Governing Body of the
International Labour Office, and having met in its Forty-first Session
on 29 April 1958, and

Having decided upon the adoption of certain proposals with regard
to the general revision of the Wages, Hours of Work and Manning
(Sea) Convention (Revised), 1949, which is the second item on the
agenda of the session, and

Considering that these proposals must take the form of an inter-
national Convention,

adopts this fourteenth day of May of the year one thousand nine
hundred and fifty-eight the following Convention, which may be
cited as the Wages, Hours of Work and Manning (Sea) Convention
(Revised), 1958:

PART I
General Provisions

Article 1
Nothing in this Convention shall be deemed to prejudice any

provision concerning wages, hours of work on board ship, or man-
ning, by law, award, custom or agreement between shipowners and
seafarers, which ensures the seafarers conditions more favourable
than those provided for by this Convention.

Article 2

1. This Convention applies to every vessel, whether publicly or
privately owned, which is—

(a) mechanically propelled;
(b) registered in a territory for which the Convention is in force;

(c) engaged in the transport of cargo or passengers for the pur-
pose of trade; and

(d) engaged in a voyage by sea.

2. This Convention does not apply to—
(a) vessels of less than 500 gross register tons;



Convention concernant les salaires, la durée du travail à bord
et les effectifs (revisée en 1958)

La Conférence générale de l'Organisation internationale du Travail,

Convoquée à Genève par le Conseil d'administration du Bureau
international du Travail, et s'y étant réunie le 29 avril 1958, en sa
quarante et unième session,

Après avoir décidé d'adopter diverses propositions relatives à la
revision générale de la convention sur les salaires, la durée du travail
à bord et les effectifs (revisée), 1949, question qui constitue le
deuxième point à l'ordre du jour de la session,

Considérant que ces propositions devraient prendre la forme d'une
convention internationale,

adopte, ce quatorzième jour de mai mil neuf cent cinquante-huit,
la convention ci-après, qui sera dénommée Convention sur les salaires,
la durée du travail à bord et les effectifs (revisée), 1958:

PARTIE I
Dispositions générales

Article 1
Rien dans la présente convention ne porte atteinte aux dispositions

concernant les salaires, la durée du travail à bord des navires ou
les effectifs prévues par loi, sentence, coutume ou accord passé entre
armateurs et gens de mer, qui assurent aux gens de mer des conditions
plus favorables que celles prévues par ladite convention.

Article 2

1. La présente convention s'applique à tout navire, de propriété
publique ou privé, qui est:

a) à propulsion mécanique;
b) immatriculé dans un territoire pour lequel la présente con-

vention est en vigueur;
c) affecté pour des fins commercial au transport de marchandises

ou de passagers;
à) affecté à un voyage en mer.

2. La présente convention ne s'applique pas:
a) aux bateaux d'une jauge brute enregistrée inférieure à 500

tonneaux;



(b) wooden vessels of primitive build such as dhows and junks;

(c) vessels engaged in fishing or in operations directly connected
therewith;

(d) estuarial craft.

Article 3

This Convention applies to every person who is engaged in any
capacity on board a vessel except—

(a) a master;
(b) a pilot not a member of the crew;
(c) a doctor;
(d) nursing staff engaged exclusively on nursing duties and hos-

pital staff;
(e) a chaplain;
(f) persons engaged exclusively on educational duties;

(g) a musician;
(h) persons whose duties are connected solely with the cargo

on board;
(i) persons working exclusively on their own account or re-

munerated exclusively by a share of profits or earnings;
(j) persons not remunerated for their services or remunerated

only by a nominal salary or wage;
(k) persons, excluding those in the service of a wireless telegraphy

company, who are employed on board by an employer other
than the shipowner;

(I) travelling dockers (longshoremen) not members of the crew;
(m) persons employed in whale-catching, floating factory or trans-

port vessels or otherwise for the purpose of whaling or similar
operations under conditions regulated by legislation or by the
provisions of a special collective whaling or similar agreement
determining hours of work and other conditions of service
concluded by an organisation of seafarers;

(n) persons who are not members of the crew (whether working
on or off articles) but are employed while the vessel is in
port on repairing, cleaning, loading or unloading the vessel or
similar work or on port relief, maintenance, watch or care-
taking duties.



b) aux bateaux en bois de construction primitive, tels que des
dhows ou des jonques;

c) aux navires affectés à la pêche ou à des opérations qui s'y
rattachent directement;

d) aux embarcations naviguant dans les eaux d'un estuaire.

Article 3
La présente convention s'applique à toutes les personnes qui sont

employées dans une fonction quelconque à bord d'un navire, à l'ex-
ception:

a) du capitaine;
h) du pilote qui n'est pas membre de l'équipage;
c) du médecin;
d) du personnel infirmier ou hospitalier exclusivement employé

à des travaux d'infirmerie;
e) de l'aumônier;
/) des personnes remplissant exclusivement des fonctions éduca-

tives;
g) des musiciens;
h) des personnes dont le service concerne la cargaison à bord;

i) des personnes travaillant exclusivement pour leur propre compte
ou rémunérées exclusivement à la part;

j) des personnes non rémunérées pour leurs services ou rémunérées
uniquement par un salaire ou traitement nominal;

k) des personnes employées à bord par un employeur autre que
l'armateur, à l'exception de celles au service d'une entreprise de
radiotélégraphie;

l) des dockers itinérants qui ne sont pas membres de l'équipage;
m) des personnes à bord, soit de navires affectés à la chasse

à la baleine, soit d'usines flottantes, soit de navires affectés
aux transports y relatifs, ou employées à un autre titre pour
les fins de la chasse à la baleine ou d'opérations similaires, dans
les conditions régies par la législation nationale ou les disposi-
tions d'une convention collective spéciale pour baleiniers ou
d'une convention analogue conclue par une organisation de
gens de mer et déterminant la •durée du travail ainsi que les
autres conditions de service;

n) des personnes qui ne sont pas membres de l'équipage (qu'elles
soient ou non sur le rôle) mais qui sont employées pendant
que le navire est au port à des travaux de réparation, nettoyage,
chargement ou déchargement de navires ou à des travaux simi-
laires ou à des fonctions de relève, d'entretien, de surveillance
ou de garde.



; :e Article 4 i
In this Convention—
(a) the term "officer'* means a person other than a master who is

described in the ship's articles as an officer or who is serving
in a capacity which by law, collective agreement or custom
is recognised as that of an officer;

(b) the term "rating" means a member of the crew other than
a master or officer and includes a certificated seaman;

(c) the term "able seaman" means any person who by national
laws or regulations, or in the absence of such laws or regu-
lations by collective agreement, is deemed to be competent
to perform any duty which may be required of a rating serving
in the deck department other than the duties of a leading
or specialist rating;

(d) the term "basic pay or wages" means the remuneration of
an officer or rating in cash exclusive of the cost of food,
overtime, premiums or any other allowances either in cash

:{• - ' or in kind.

Article 5

1. Each Member ratifying this Convention may, by a declaration
appended to its ratification, exclude from its ratification Part II
of the Convention.

* 2. Subject to the terms of any such declaration, the provisions
of Part II of the Convention shall have the same effect as the other
provisions of the Convention.

3. Any Member which makes such a declaration shall also supply
information showing the basic pay or wages for a calendar month
of service of an able seaman employed in a vessel to which the
Convention applies.

4. Any Member which makes such a declaration may subsequent-
ly, by a new declaration, notify the Director-General that it accepts
Part II; as from the date of the registration of such notification by
the Director-General the provisions of Part II shall be applicable to
the Member in question.

5. While a declaration made under paragraph 1 of this Article
remains in force in respect of Part II, the Member may declare its
willingness to accept Part II as having the force of a Recommend-
ation.



Article 4

Dans la présente convention:
a) le terme ,,officier" désigne toute personne, à l'exception des

capitaines, qui est portée comme officier sur le rôle de l'équi-
page ou qui remplit une fonction que la législation nationale,
une convention collective ou la coutume reconnaissent comme
étant de la compétence d'un officier;

b) le terme ,,personnel subalterne" désigne tous les membres de
l'équipage autres que les capitaines et les officiers et comprend
les matelots munis d'un certificat;

c) le terme ,,matelot qualifié" désigne tout personne qui, en con-
formité de la législation nationale, ou, en l'absence d'une telle
législation, par convention collective, est censée posséder la
compétence professionnelle nécessaire pour remplir toute tâche
dont l'exécution peut être exigée d'un membre du personnel
subalterne affecté au service du pont autre que celle d'un mem-
bre du personnel subalterne dirigeant ou spécialisé;

d) le terme ,,salaire ou solde de base" désigne la rémunération
en espèces d'un officier ou d'un membre du personnel sub-
alterne, à l'exclusion du coût de la nourriture, de la rémuné-
ration du travail supplémentaire, des primes ou autres allo-
cations en espèces ou en nature.

Article 5

1. Tout Membre qui ratifie la présente convention peut, par une
déclaration annexée à sa ratification, exclure de celle-ci la partie
II de la convention.

2. Sous réserve des termes d'une telle déclaration, les dispositions
de la partie II de la convention auront le même effet que les autres
dispositions de la convention.

3. Tout Membre qui fait une telle déclaration fournira également
des informations indiquant le salaire ou la solde de base, pour un
mois civil de service, d'un matelot qualifié employé à bord d'un navire
auquel la convention s'applique.

4. Tout Membre qui fait une telle déclaration peut ultérieurement,
par une nouvelle déclaration, notifier au Directeur général qu'il ac-
cepte la partie II; à partir de la date d'enregistrement par le Direc-
teur général d'une telle notification, les dispositions de la partie II
deviendront applicables au Membre en question.

5. Tant qu'une déclaration faite conformément aux termes du
paragraphe 1 du présent article demeure en vigueur en ce qui con-
cerne la partie II, le Membre peut déclarer qu'il a l'intention d'accep-
ter cette partie comme ayant la valeur d'une recommandation.



PART II

Wages

Article 6

1. The basic pay or wages for a calendar month of service of an
able seaman employed in a vessel to which this Convention applies
shall not be less than sixteen pounds in currency of the United King-
dom of Great Britain and Northern Ireland or sixty-four dollars
in currency of the United States of America or the equivalent thereof
in other currency.

2. In respect of any change in the par value of the pound or the
dollar notified to the International Monetary Fund since 29 June 1946,
or in the event of any further such change being notified subsequent
to the adoption of this Convention—

(a) the minimum basic wage prescribed in paragraph 1 of this Article
in terms of the currency in respect of which such notification
has been made shall be adjusted so as to maintain equivalence
with the other currency;

(b) the adjustment shall be notified by the Director-General of
the International Labour Office to the Members of the Inter-
national Labour Organisation; and

(c) the minimum basic wage so adjusted shall be binding upon
Members which have ratified the Convention in the same manner
as the wage prescribed in paragraph 1 of this Article, and shall
take effect for each such Member not later than the beginning
of the second calendar month following that in which the Direc-
tor-General communicates the change to Members.

Article 7

1. In the case of ships in which are employed such groups of
ratings as necessitate the employment of larger groups of ratings than
would otherwise be employed the minimum basic pay or wages of
an able seaman shall be an amount fixed as the adjusted equivalent
of the minimum basic pay or wages stipulated in the preceding
Article.

2. The adjusted equivalent shall be fixed in accordance with the
principle of equal pay for equal work and due allowance shall be
made for—
(a) the extra number of ratings of such groups who are employed;

and
(b) any increase or decrease in cost to the shipowner consequent

on the employment of such groups of ratings.



PARTIE II

Salaires

Article 6

1. Le salaire ou la solde de base, pour un mois civil de service,
d'un matelot qualifié employé à bord d'un navire auquel s'applique
la présente convention ne pourront pas être inférieurs à seize livres,
en monnaie du Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du
Nord, ou à soixante-quatre dollars, en monnaie des Etats-Unis d'Amé-
rique, ou à une somme équivalente, en monnaie d'un autre pays.

2. En ce qui concerne tout changement de la valeur au pair de la
livre ou du dollar qui a été notifié au Fonds monétaire international
depuis le 29 juin 1946, ou dans le cas de tout changement ultérieur
de cette nature qui serait notifié après l'adoption de la présente con-
vention:

a) le salaire minimum de base prescrit dans le paragraphe 1 du
présent article en fonction de la monnaie pour laquelle une
telle notification a été faite sera ajusté de manière à maintenir
l'équivalence avec l'autre monnaie;

b) l'ajustement sera notifié par le Directeur général du Bureau
international du Travail aux Membres de l'Organisation inter-
nationale du Travail;

c) le salaire minimum de base ainsi ajusté sera obligatoire pour les
Membres qui ont ratifié la convention de la même manière que
le salaire prescrit dans le paragraphe 1 du présent article, et
prendra effet pour chacun des ces Membres au plus tard au
début du deuxième mois civil suivant le mois au cours duquel
le Directeur général communique le changement aux Membres.

Article 7

1. Dans le cas de navires où sont employés des groupes de per-
sonnel subalterne nécessitant l'embarquement d'un effectif plus im-
portant que celui qui eût été utilisé autrement, le salaire ou la solde
de base minimum d'un matelot qualifié seront ajustés de façon qu'ils
correspondent au salaire ou à la solde de base minimum tels qu'ils
sont fixés à l'article précédent.

2. Cette équivalence sera établie conformément au principe ,,à
travail égal, salaire égal" et il sera tenu dûment compte:

a) du nombre supplémentaire de membres du personnel subalterne
de ces groupes qui sont employés;

b) de l'augmentation ou de la diminution des charges de l'arma-
teur du fait de l'emploi de ces groupes de personnes.



3. The adjusted equivalent shall be determined by collective agree-
ment between the organisations of shipowners and seafarers con-
cerned or, failing such agreement and subject to both countries con-
cerned having ratified the Convention, by the competent authority of
the territory of the group of seafarers concerned.

Article 8
If meals are not provided free of charge, the minimum basic pay or

wages shall be increased by an amount to be determined by collective
agreement between the organisations of shipowners and seafarers con-
cerned or, failing such agreement, by the competent authority.

Article 9
1. The rate to be used for determining the equivalent in other

currency of the minimum basic pay or wages prescribed in Article 6
shall be the ratio between the par value of that currency and the par
value of the pound of the United Kingdom of Great Britain and
Northern Ireland or of the dollar of the United States of America.

2. In the case of the currency of a Member of the International
Labour Organisation which is a Member of the International Mone-
tary Fund, the par value shall be that currently in effect under the
Articles of Agreement of the International Monetary Fund.

3. In the case of the currency of a Member of the International
Labour Organisation which is not a Member of the International
Monetary Fund, the par value shall be the official rate of exchange,
in terms of gold or of the dollar of the United States of America of
the weight and fineness in effect on 1 July 1944, currently in effect
for payments and transfers for current international transactions.

4. In the case of any currency which cannot be dealt with under
the provisions of either of the two preceding paragraphs—

(a) the rate to be adopted for the purpose of this Article shall be
determined by the Member of the International Labour Orga-
nisation concerned;

(b) the Member concerned shall notify its decision to the Direc-
tor-General of the International Labour Office, who shall
forthwith inform the other Members which have ratified this
Convention;

(c) within a period of six months from the date on which the in-
formation is communicated by the Director-General, any
other Member which has ratified the Convention may inform
the Director-General of the International Labour Office that
it objects to the decision, and the Director-General shall
thereupon inform the Member concerned and the other Mem-



3. Le salaire correspondant sera fixé par la voie de conventions
collectives passées entre les organisations d'armateurs et de gens de
mer intéressées ou, en l'absence de telles conventions collectives et
sous réserve de la ratification de la présente convention par les deux
pays intéressés, par l'autorité compétente du territoire du groupe des
gens de mer dont il s'agit.

Article 8
Au cas où la nourriture ne serait pas fournie gratuitement, le

salaire ou la solde de base minimum seront majorés d'une somme qui
sera fixée par convention collective passée entre les organisations
d'armateurs et de gens de mer intéressées ou, à défaut, par l'autorité
compétente.

Article 9
1. Le taux à utiliser pour déterminer l'équivalent, en une autre

monnaie, du salaire ou de la solde de base prévus à l'article 6 sera
le rapport entre la valeur au pair de cette monnaie et la valeur au
pair de la livre du Royaume-Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande
du Nord ou du dollar des Etats-Unis d'Amérique.

2. Dans le cas de la monnaie d'un Membre de l'Organisation in-
ternationale du Travail que est membre du Fonds monétaire inter-
national, la valeur au pair sera la valeur couramment en vigueur en
vertu du statut du Fonds monétaire international.

3. Dans le cas de la monnaie d'un Membre de l'Organisation in-
ternationale du Travail qui n'est pas membre du Fonds monétaire
international, la valeur au pair sera le taux officiel de change, en
fonction de l'or ou du dollar des Etats-Unis d'Amérique ayant le
poids et le titre en vigueur au 1er juillet 1944, et couramment utilisé
pour les paiements et transferts dans les transactions internationales
courantes.

4. Dans le cas d'une monnaie à laquelle ne sont pas applicables les
dispositions de l'un ou l'autre des deux paragraphes précédents:

a) le taux à adopter aux fins du présent article sera fixé par le
Membre de l'Organisation internationale du Travail intéressé;

b) le Membre intéressé communiquera sa décision au Directeur
général du Bureau international du Travail, qui en informera
immédiatement les autres Membres ayant ratifié la présente
convention;

c) au cours d'une période de six mois à partir de la date à laquelle
cette information sera communiquée par le Directeur général,
tout autre Membre ayant ratifié la convention pourra informer
le Directeur général du Bureau international du Travail qu'il
formule des objections contre cette décision; dans ce cas, le
Directeur général en informera le Membre intéressé et les autres



bers which have ratified the Convention and shall report the
matter to the Committee provided for in Article 22;

(d) the foregoing provisions shall apply in the event of any change
in the decision of the Member concerned.

5. A change in basic pay or wages as a result of a change in the
rate for determining the equivalent in other currency shall take effect
not later than the beginning of the second calendar month following
that in which the change in the relative par values of the currencies
concerned becomes effective.

Article 10
Each Member shall take the necessary measures—
(a) to ensure, by way of a system of supervision and sanctions,

that remuneration is paid at not less than the rate required
by this Convention; and

(h) to ensure that any person who has been paid at a rate less
than that required by this Convention is enabled to recover,
by an inexpensive and expeditious judicial or other procedure,
the amount by which he has been underpaid.

PART III
Hours of Work on Board Ship

Article 11
This Part of this Convention does not apply to—
(a) a chief officer or chief engineer;
(b) a purser;
(c) any other officer in charge of a department who does not keep

watch;
(d) a person employed in the clerical or catering department of a

vessel who is—
(i) serving in a superior grade as defined by a collective

agreement between the organisations of shipowners and
seafarers concerned; or

(ii) working chiefly on his own account; or
(iii) remunerated solely on a commission basis or chiefly by

a share of profits or earnings.

Article 12
In this Part of this Convention—
(a) the term "near trade ship" means a vessel exclusively engaged

in voyages upon which it does not proceed farther from the



Membres ayant ratifié la convention et il soumettra la question
au comité prévu à l'article 22;

d) les présentes dispositions s'appliqueront dans l'éventualité d'un
changement de la décision du Membre intéressé.

5. Toute modification au salaire ou à la solde de base résultant
d'un changement du taux utilisé pour déterminer l'équivalent dans
une autre monnaie prendra effet, au plus tard, au début du deuxième
mois civil suivant le mois au cours duquel est entré en vigueur le
changement apporté au rapport entre les valeurs au pair des mon-
naies en question.

Article 10
Tout Membre devra prendre les mesures nécessaires:
a) pour assurer, au moyen d'un système de contrôle et de sanc-

tions, que les rémunérations versées ne sont pas inférieures aux
taux fixés par la présente convention;

b) pour assurer que toute personne qui a été rémunérée à un
taux inférieur au taux conforme aux dispositions de la présente
convention puisse recouvrer, par une procédure expéditive et
peu onéreuse, soit par voie judiciaire, soit par toute autre voie
légale, le montant de la somme qui lui reste due.

PARTIE III
Durée du travail à bord des navires

Article 11
Cette partie de la présente convention ne s'applique pas:
a) au second capitaine ou au chef mécanicien;
b) au commissaire;
c) à tout autre officier chef de service qui ne prend pas le quart;

d) à toute personne employée aux écritures ou appartenant au
service général qui:
i) soit sert dans un grade supérieur défini par une convention

collective passée entre les organisations d'armateurs et de
gens de mer intéressées;

ii) soit travaille principalement pour son propre compte;
iii) soit est rémunérée uniquement à la commission ou princi-

palement à la part.

Article 12
Dans cette partie de la présente convention:
a) le terme ,,navire affecté à la petite navigation" désigne tout

navire exclusivement affecté à des voyages au cours desquels



country from which it trades than the near-by ports of neigh-
bouring countries within geographical limits which—

(i) are clearly specified by national laws, regulations or by
collective agreement between organisations of shipowners
and seafarers;

(ii) are uniform in respect of the application of all the pro-
visions of this Part of the Convention;

(Hi) have been notified by the Member when registering its
ratification by a declaration annexed thereto; and

(iv) have been fixed after consultation with the other Mem-
bers concerned;

(b) the term "distant trade ship" means a vessel other than a near
trade ship;

(c) the term "passenger ship" means a vessel licensed to carry
more than twelve passengers;

(d) the term "hours of work" means time during which a person
is required by the orders of a superior to do work on account
of the vessel or the owner.

Article 13
1. This Article applies to officers and ratings employed in the

deck, engine-room and radio departments of near trade ships.

2. The normal hours of work of an officer or rating shall not
exceed—

(a) when the vessel is at sea, twenty-four hours in any period of
two consecutive days;

(b) when the vessel is in port—
(i) on the weekly day of rest, such time not exceeding two

hours as is necessary for ordinary routine and sanitary
duties;

(ii) on other days, eight hours except where a collective
agreement provides for less on any day;

(c) one hundred and twelve hours in a period of two consecutive
weeks.

3,. Time worked in excess of the limits prescribed in subparagraphs
(a) and (b) of paragraph 2 shall be regarded as overtime for which
the officer or rating concerned shall be entitled to compensation in
accordance with the provisions of Article 18 of this Convention.



il n'est pas plus éloigné des pays d'où il part que les ports
rapprochés des pays avoisinants, dans des limites géographi-
ques qui:
i) sont nettement définies par la législation nationale ou par

une convention collective passée entre les organisations
d'armateurs et de gens de mer;

ii) sont uniformes, en ce qui concerne l'application de toutes
les dispositions de cette partie de la présente convention;

iii) ont été notifiées par le Membre intéressé, au moment de
l'enregistrement de sa ratification, par une déclaration
annexée à ladite ratification;

iv) ont été fixées après consultation avec les autres Membres
intéressées;

b) le terme ,,navire affecté à la grande navigation" désigne tout
navire autre qu'un navire affecté à la petite navigation;

c) le terme ,,navire à passagers" désigne tout navire ayant une
licence lui permettant de transporter plus de douze passagers;

d) le terme ,,durée du travail" désigne le temps pendant lequel
un membre de l'équipage est tenu, en vertu de l'ordre d'un
supérieur, d'effectuer un travail pour le navire ou pour l'ar-
mateur.

Article 13
1. Le présent article s'applique aux officiers et aux membres du

personnel subalterne employés aux services du pont, de la machine
et de la radiotélégraphie à bord d'un navire affecté à la petite navi-
gation.

2. La durée normale du travail d'un officier ou d'un membre du
personnel subalterne ne doit pas excéder:

a) lorsque le navire est en mer, vingt-quatre heures pour toute
période de deux jours consécutifs;

b) lorsque le navire est au port:
i) le jour de repos hebdomadaire: le temps nécessaire à l'exé-

cution des travaux courants ou de propreté, à concurrence
de deux heures;

ii) les autres jours: huit heures, à moins qu'une convention
collective ne prévoie une durée de travail inférieure;

c) cent douze heures pour toute période de deux semaines consé-
cutives.

3. Toute heure de travail effectuée en dépassement des limites
prévues aux alinéas a) et b) du paragraphe 2 sera considérée comme
heure supplémentaire, pour laquelle l'intéressé aura droit à une com-
pensation conformément aux dispositions de l'article 18 de la présente
convention.



4. When the total number of hours worked in a period of two
consecutive weeks, excluding hours regarded as overtime, exceeds
one hundred and twelve, the officer or rating concerned shall be
compensated by time off in port or otherwise as may be determined
by collective agreement between the organisations of shipowners and
seafarers concerned.

5. National laws or regulations or collective agreements shall
determine when a ship is to be regarded as being at sea and when it
is to be regarded as being in port for the purposes of this Article.

Article 14
1. This Article applies to officers and ratings employed in the

deck, engine-room and radio departments of distant trade ships.

2. When the vessel is at sea and on days of sailing and arrival,
the normal hours of work of an officer or rating shall not exceed
eight hours in any one day.

3. When the vessel is in port, the normal hours of work of an
officer or rating shall not exceed—
(a) on the weekly day of rest, such time not exceeding two hours

as is necessary for ordinary routine and sanitary duties;

(b) on other days, eight hours except where a collective agreement
provides for less on any day.

4. Time worked in excess of the daily limits prescribed in the
preceding paragraphs shall be regarded as overtime for which the
officer or rating shall be entitled to.compensation in accordance with
the provisions of Article 18 of this Convention.

5. When the total number of hours worked in a period of one
week, excluding hours regarded as overtime, exceeds forty-eight, the
officer or rating shall be compensated by time off in port or other-
wise as may be determined by collective agreement between the
organisations of shipowners and seafarers concerned.

6. National laws or regulations or collective agreements shall
determine when a ship is to be regarded as being at sea and when it
is to be regarded as being in port tor the purposes of this Article.



4. Si le nombre total d'heures de travail effectuées dans une
période de deux semaines consécutives, à l'exclusion des heures consi-
dérées comme heures supplémentaires, dépasse cent douze, l'officier
ou le marin intéressé aura droit à une compensation sous forme d'une
exemption de service et de présence accordée dans un port, ou sous
toute autre forme selon ce qui sera déterminé par convention col-
lective passée entre les organisations d'armateurs et de gens de mer
intéressées.

5. La législation nationale ou les conventions collectives détermi-
neront les cas dans lesquels un navire doit être considéré comme
étant en mer et les cas dans lesquels il doit être considéré comme
étant au port aux fins du présent article.

Article 14
1. Le présent article s'applique aux officiers et aux membres du

personnel subalterne employés aux services du pont, de la machine
et de la radiotélégraphie à bord d'un navire affecté à la grande
navigation.

2. Lorsque le navire est en mer et les jours d'arrivée et de départ,
la durée normale du travail d'un officier ou d'un membre du person-
nel subalterne ne doit pas excéder huit heures par jour.

3. Lorsque le navire est au port, la durée normale du travail d'un
officier ou d'un membre du personnel subalterne ne doit pas excéder:

a) le jour du repos hebdomadaire: le temps nécessaire à l'exécution
des travaux courants ou de propreté, à concurrence de deux
heures;

b) les autres jours: huits heures, à moins qu'une convention col-
lective ne prévoie une durée de travail inférieure.

4. Toute heure de travail effectuée en dépassement des limites
journalières prévues aux paragraphes précédents sera considérée
pomme heure supplémentaire, pour laquelle l'intéressé aura droit à une
compensation conformément aux dispositions de l'article 18 de la
présente convention.

5. Si le nombre total d'heures de travail effectuées, à l'exclusion
des heures considérées comme heures supplémentaires, dépasse qua-
rante-huit au cours d'une période d'une semaine, l'intéressé aura droit
à une compensation sous forme de périodes d'exemption de service
et de présence accordé dans un port, ou sous toute autre forme,
selon ce qui sera déterminé par convention collective passée entre les
organisations d'armateurs et de gens de mer intéressées.

6. La législation nationale et les conventions collectives détermi-
neront les cas dans lesquels un navire doit être considéré comme
étant en mer et les cas dans lesquels il doit être considéré comme
étant au port aux fins du présent article.



Article 13
1. This Article applies to persons employed in the catering depart-

ment of a vessel.
2. In the case of a passenger ship, normal hours of work shall not

exceed—
(a) when the vessel is at sea and on days of sailing and arrival,

ten hours in any consecutive period of fourteen hours;
(b) when the vessel is in port—

(i) when passengers are on board, ten hours in any period
of fourteen hours;

(ii) in other cases—
on the day preceding the weekly day of rest, five hours;

on the weekly day of rest, five hours for persons engaged
in messing duties and such time not exceeding two hours
as is necessary for ordinary routine and sanitary duties in
the case of other persons;

on any other day, eight hours.
3. In the case of a vessel not a passenger ship, normal hours of

work shall not exceed—
(a) when the vessel is at sea and on days of sailing and arrival,

nine hours in any period of thirteen hours;
(b) when the vessel is in port—

on the weekly day of rest, five hours;
, on the day preceding the weekly day of rest, six hours;

on any other days, eight hours in any period of twelve hours.

4. When the total number of hours worked in a period of two
consecutive weeks exceeds one hundred and twelve the person con-
cerned shall be compensated by time off in port or otherwise as may
be determined by collective agreement between the organisations of
shipowners and seafarers concerned.

5. National laws or regulations or collective agreements between
the organisations of shipowners and seafarers concerned may make
special arrangements for the regulation of the hours of work of night
watchmen.

Article 16
1. This Article applies to officers and ratings employed in near

and distant trade ships.



Article 15

1. Le présent article s'applique aux agents du service général.

2. Dans le cas d'un navire à passagers, la durée normale du tra-
vail ne doit pas excéder:

a) lorsque le navire est en mer, et les jours d'arrivée et de départ:
dix heures au cours d'une période de quatorze heures;

b) lorsque le navire est au port:
i) lorsque des passagers sont à bord: dix heures au cours d'une

période de quatorze heures;
ii) dans les autres cas:

le jour précédant le jour du repos hebdomadaire: cinq
heures;
le jour du repos hebdomadaire: cinq heures pour les per-
sonnes employées à la cuisine et au service de table, et,
pour les autres personnes, le temps nécessaire à l'exécution
des travaux courants ou de propreté, à concurrence de
deux heures au maximum;
les autres jours: huit heures.

3. Dans le cas d'un navire autre qu'un navire à passagers, la
durée normale du travail ne doit pas excéder:

a) lorsque le navire est en mer et les jours d'arrivée et de départ:
neuf heures au cours d'une période de treize heures;

b) lorsque le navire est au port:
le jour du repos hebdomadaire: cinq heures;
le jour précédant le jour du repos hebdomadaire: six heures;
les autres jours: huit heures au cours d'une période de douze
heures.

4. Si le nombre total d'heures de travail effectuées dépasse cent
douze au cours d'une période de deux semaines consécutives, l'in-
téressé aura droit à une compensation sous forme de périodes
d'exemption de service et de présence accordée dans un port, ou sous
toute autre forme, selon ce qui sera déterminé par convention col-
lective passée entre les organisations d'armateurs et de gens de mer
intéressées.

5. La législation nationale ou les conventions collectives passées
entre les organisations d'armateurs et de gens de mer intéressées
pourront prévoir des modalités particulières pour la réglementation
de la durée du travail des veilleurs de nuit.

Article 16
1. Le présent article s'applique aux officiers et membres du per-

sonnel subalterne employés à bord de navires de commerce affectés
à la petite ou à la grande navigation.



2. Time off in port should be the subject of negotiations between
the organisations of shipowners and seafarers concerned on the basis
that officers and ratings should receive the maximum time off in
port that is practicable and that such time off should not count as
leave.

Article 17

1. The competent authority may exempt from the application of
this Part of this Convention officers not already excluded therefrom
by virtue of Article 11, subject to the following conditions:

(a) the officers must be entitled in virtue of a collective agree-
ment to conditions of employment which the competent autho-
rity certifies constitute full compensation for the non-applica-
tion of this Part of the Convention;

(b) the collective agreement must have been originally concluded
before 30 June 1946 and the agreement or a renewal thereof
must be still in force.

2. A Member having recourse to the provisions of paragraph 1
shall supply to the Director-General of the International Labour
Office full particulars of any such collective agreement and the
Director-General shall lay a summary of the information received
by him before the Committee referred to in Article 22.

3. The said Committee shall consider whether the collective agree-
ments reported to it provide for conditions of employment which
constitute full compensation for the non-application of this Part of
this Convention. Each Member ratifying the Convention undertakes
to give consideration to any observations or suggestions made by the
Committee concerning such agreements and further undertakes to
bring any such observations or suggestions to the notice of the
organisations of shipowners and officers who are parties to such
agreements.

Article 18

1. The rate or rates of compensation for overtime shall be
prescribed by national laws or regulations or be fixed by collective
agreement, but in no case shall the hourly rate of payment for
overtime be less than one-and-a-quarter times the basic pay or
wages per hour.

2. Collective agreements may provide for compensation by equi-
valent time off duty and off the vessel in lieu of cash payment or for
any other method of compensation.



2. L'exemption de service et de présence accordée dans un port
doit faire l'objet de négociations entre les organisations d'armateurs
et dé gens de mer intéressées, étant entendu que les officiers et le
personnel subalterne bénéficieront au port de l'exemption la plus
large qui soit réalisable et que cette exemption ne sera pas comptée
comme congé.

Article 17

1. L'autorité compétente peut exempter de l'applicationde la
présente partie de la convention tous officiers qui n'en sont pas
déjà exclus en vertu de l'article 11, sous réserve des conditions sui-
vantes: • • • • • . • • • • ' . ' • • :

a) les officiers doivent avoir droit en vertu de conventions col-
lectives à des conditions d'emploi dont Tautorité compétente
certifie qu'elles constituent une pleine compensation pour la
non-application de cette partie de la convention;

b) la convention collective doit avoir été conclue à l'origine avant
le 30 juin 1946 et la convention être encore en vigueur, soit
directement, soit par voie de renouvellement.

2. Tout Membre qui invoque les dispositions du paragraphe 1
soumettra au Directeur général du Bureau international du Travail
des renseignements complets sur toute convention collective de cet
ordre et le Directeur général soumettra un résumé des informations
qu'il aura reçues au comité mentionné à l'article 22.

3. Ledit comité examinera si les conventions collectives au sujet
desquelles il sera saisi d'un rapport prévoient des conditions d'emploi
qui constituent une pleine compensation pour la non-application de
cette partie de la convention. Tout Membre qui aura ratifié la con-
vention s'engage à tenir compte de toute observation ou suggestion
faite par le comité concernant de telles conventions collectives; il
s'engage, en outre, à porter ces observations ou suggestions à la
connaissance des organisations d'armateurs ou d'officiers parties à de
telles conventions collectives.

Article 18

1. Le taux ou les taux de compensation pour les heures supplémen-
taires seront prescrits par la législation nationale ou déterminés par
convention collective, mais dans tous les cas le taux horaire de
paiement des heures supplémentaires comportera une majoration
d'au moins vingt-cinq pour cent par rapport au taux horaire du
salaire ou de la solde de base.

2. Les conventions collectives pourront prévoir au lieu d'un
paiement en espèces une compensation qui consistera en une exemp-
tion correspondante de service et de présence à bord ou en une com-
pensation de toute autre forme.



, Article 19
1. The consistent working of overtime shall be avoided whenever

possible.
2. Time spent in the following work shall not be included in

normal hours of work or be regarded as overtime for the purpose
of this Part of this Convention:

(a) work that the master deems to be necessary and urgent for
the safety of the vessel, cargo or persons on board;

(b) work required by the master for the purpose of giving as-
sistance to other vessels or persons in distress;

(c) musters, fire, lifeboat and similar drills of the kind prescribed
by the International Convention for the Safety of Life at Sea
for the time being in force;

(d) extra work for the purposes of customs or quarantine or
other health formalities;

(e) normal and necessary work by officers for the determination
of the position of the ship and for making meteorological
observations;

(f) extra time required for the normal relieving of watches.
3. Nothing in this Convention shall be deemed to impair the right

and duty of the master of a vessel to require, or the duty of an
officer or rating to perform, any work deemed by the master to be
necessary for the safe and efficient operation of the vessel.

Article 20
1. No person under the age of sixteen years shall work at night.

2. For the purpose of this Article, "night" means a period of
at least nine consecutive hours between times before and after mid-
night to be prescribed by national laws or regulations or collective
agreements.

PART IV
Manning

Article 21
1. Every vessel to which this Convention applies shall be suffi-

ciently and efficiently manned for the purposes of—
(a) ensuring the safety of life at sea;



Article 19
1. Le recours continu aux heures supplémentaires sera évité dans

toute la mesure du possible.
2. Le temps nécessaire à l'exécution des travaux suivants ne sera

pas compris dans la durée normale du travail ni considéré comme
heures supplémentaires, aux fins de cette partie de la présente con^
vention:

a) les travaux que le capitaine estime nécessaires et urgents eii
vue de sauvegarder la sécurité du navire, de la cargaison ou
des personnes embarquées;

b) les travaux requis par le capitaine en vue de porter secours à
d'autres navires ou à d'autres personnes en détresse;

c) les appels, exercices d'incendie ou d'embarcations et exercices
similaires du genre de ceux que prescrira la convention inter-
nationale pour la sauvegarde de la vie humaine en mer en
vigueur à l'époque;

d) les travaux supplémentaires requis par des fagilités, doua-
nières, la quarantaine ou d'autres formalités sanitaires;

e) les travaux normaux et indispensables auxquels doivent procé*
der les officiers pour la détermination de la position du navire
et pour les observations météorologiques;

/) le temps supplémentaire qu'exige la relève normale des quarts*
3. Rien dans la présente convention ne sera interprété comme

affaiblissant le droit et l'obligation du capitaine d'un navire d'exiger
des travaux qui lui paraissent nécessaires à la sécurité et à la bonne
marche du navire, ni l'obligation d'un officier ou d'un membre du
personnel de procéder à de tels travaux.

Article 20
1. Aucun membre du personnel âgé de moins de seize ans ne

peut travailler de nuit.
2. Aux fins du présent article, le terme ,,nuit" signifie au moins

neuf heures consécutives comprises dans une période commençant
avant minuit et finissant après minuit et qui sera déterminée par la
législation nationale ou par conventions collectives.

PARTIE IV
Effectifs

Article 21
1. ' Tout navire auquel s'applique la présente convention doit avoir

à bord un équipage suffisant en nombre et qualité pour:
a) assurer la sécurité de la vie humaine en mer;



(b) giving effect to the provisions of Part III of this Convention;
. . , . . , . : . a n d ...... .-. . . - . . „ . • ' . . . , . . . . . . . . . -, .. ;

(c) preventing excessive strain upon the crew and avoiding or
minimising as far as practicable the working of overtime.

: 2. Each Member undertakes to maintain, or to satisfy itself that
there is maintained, efficient machinery for the investigation and
settlement of any complaint or dispute concerning the manning of
a vessel.

3. Representatives of the organisations of shipowners and seafarers
shall participate, with or without other persons or authorities, in the
operation of such machinery.

PART V
Application of the Convention

Article 22
1. Effect may be given to this Convention by (a) laws or regu-

lations; (b) collective agreements between shipowners and seafarers
(except as regards paragraph 2 of Article 21); or (c) a combination
of laws or regulations and collective agreements between shipowners
and seafarers. Except as may be otherwise provided herein, the
provisions of this Convention shall be made applicable to every
vessel registered in the territory of the ratifying Member and to every
person engaged on any such vessel.

2. Where effect has been given to any provision of this Convention
by a collective agreement in pursuance of paragraph 1 of this Article,
then notwithstanding anything contained in Article 10 of this Con-
vention the Member shall not be required to take any measures in
pursuance of Article 10 of this Convention in respect of the provisions
of the Convention to which effect has been so given by collective
agreement.

3. Each Member ratifying this Convention shall supply to the
Director-General of the International Labour Office information on
the measures by which the Convention is applied, including particulars
of any collective agreements in force which give effect to any of its
provisions.

4. Each Member ratifying this Convention undertakes to take
part, by means of a tripartite delegation, in any Committee represent-
ative of governments and shipowners' and seafarers' organisations,
and including, in an advisory capacity, representatives of the Joint
Maritime Commission of the International Labour Office, which may
be set up for the purpose of examining the measures taken to give
effect to the Convention. •



b) donner effet aux dispositions de la partie III de la présente
convention;

c) éviter tout surmenage de l'équipage et supprimer ou restreindre
autant que possible lés heures supplémentaires.

2. Tout Membre s'engage à instituer, ou à s'assurer qu'il existe
dans son territoire un mécanisme efficace pour instruire ou régler
toute plainte ou tout conflit relatif aux effectifs d'un navire.

3. Des représentants des organisations d'armateurs et de gens de
mer participeront, avec ou sans le concours d'autres personnes ou
autorités, au fonctionnement de ce mécanisme.

PARTIE V

_ Application de la convention
u Article 22

1. Effet peut être donné à la présente convention au moyen: a) de
la législation; b) de conventions collectives passées entre armateurs
et gens de mer (sauf en ce qui concerne le paragraphe 2 de l'article
21); c) d'une combinaison de la législation et des conventions collec-
tives passées entre armateurs et gens de mer. Sauf disposition con-
traire de la présente convention, celle-ci s'appliquera à tout navire
immatriculé dans le territoire d'un Membre qui aura ratifié la con-
vention et à toute personne employée à bord du navire.

2. Lorsqu'il sera donné effet à toute disposition de la présente
convention au moyen d'une convention collective, conformément au
paragraphe 1 du présent article, le Membre, nonobstant les dis-
positions prévues à l'article 10 de la présente convention, ne sera pas
tenu de prendre des mesures conformément à l'article 10 de la présente
convention en ce qui concerne les dispositions de la convention qui
auront été mises en vigueur par convention collective.

3. Tout Membre qui aura ratifié la convention fournira au Direc-
teur général du Bureau international du Travail des informations
sur les mesures en vertu desquelles la convention est appliquée, et
notamment des précisions sur toutes conventions collectives en
vigueur qui font porter effet à telle ou telle disposition de la con-
vention. . . . • - . .

4. Tout Membre qui aura ratifié la convention s'engage à parti-
ciper, au moyen d'une délégation tripartite, à tout comité représentant
les gouvernements, les organisations d'armateurs et de gens de mer,
et auquel des représentants de la Commission paritaire maritime du
Bureau international du Travail assistent à titre consultatif, qui serait
institué aux fins d'examiner lès mesures prises pour donner effet
à la convention.



5. The Director-General shall lay before the said Committee a
summary of the information received by him under paragraph 3
above.

6. The Committee shall consider whether the collective agree-
ments reported to it give full effect to the provisions of the Con-
vention. Each Member ratifying the Convention undertakes to give
consideration to any observations or suggestions concerning the
application of the Convention made by the Committee, and further
undertakes to bring to the notice of the organisations of shipowners
and of seafarers who are parties to any of the collective agreements
mentioned in paragraph 1 any observations or suggestions of the
aforesaid Committee concerning the degree to which such agreements
give effect to the provisions of the Convention.

Article 23
1. Each Member which ratifies this Convention shall be responsible

for the application of its provisions to vessels registered in its terri-
tory and shall, except where effect is given to the Convention by
collective agreements, maintain in force laws or regulations which—>

(a) determine the respective responsibilities of the shipowner and
the master for ensuring compliance therewith;

(b) prescribe adequate penalties for any violation thereof;

(c) provide for adequate public supervision of compliance with
Part IV of the Convention;

(d) require the keeping of the records of hours worked necessary
for the purposes of Part III of the Convention and of the
compensation granted in respect of overtime and of excess
hours of work;

(e) ensure to seafarers the same remedies for recovering payments
due to them in respect of compensation for overtime and for
excess hours of work as they have for recovering other arrears
of pay.

2. The organisations of shipowners and seafarers concerned shall,
so far as is reasonable and practicable, be consulted in the framing
of all laws or regulations for giving effect to the provisions of this
Convention.

Article 24
For the purpose of giving mutual assistance in the enforcement of

this Convention, every Member which ratifies the Convention under-
takes to require the competent authority in every port in its territory
to inform the consular or other appropriate authority of any other



5. Le Directeur général soumettra audit comité un résumé des
informations qu'il aura reçues en exécution du paragraphe 3 ci-
dessus.

6. Le comité examinera si les conventions collectives, au sujet
desquelles il sera saisi d'un rapport, font porter pleinement effet aux
dispositions de la convention. Tout Membre qui aura ratifié la pré-
sente convention s'engage à tenir compte de toute observation ou
suggestion concernant l'application de la convention faite par le
comité; il s'engage, en outre, à porter à la connaissance des organi-
sations d'armateurs et de gens de mer parties à une convention col-
lective visée au paragraphe 1 toute observation ou suggestion du
comité susmentionné quant à l'efficacité de cette convention collec-
tive pour donner effet aux dispositions de la convention.

Article! 23
1. Tout Membre qui ratifie la présente convention s'engage à en

appliquer les dispositions aux navires immatriculés dans son ter-
ritoire et, sauf dans les cas de mise à exécution au moyen de Con-
ventions collectives, à instituer une législation qui:

a) déterminera les responsabilités respectives de l'armateur et du
capitaine à l'égard de la convention;

b) prescrira des sanctions appropriées pour toute violation des
dispositions de la convention;

c) établira en vue de l'application de la partie IV de la présente
convention un système de contrôle officiel approprié;

d) exigera, pour l'application de la partie III de la présente con-
vention, le relevé, d'une part, des heures de travail effectuées,
d'autre part, des compensations accordées pour les heures sup-
plémentaires et de dépassement;

e) assurera aux gens de mer les mêmes moyens de recouvrement
des rémunérations qui leur sont dues en compensation des
heures supplémentaires et de dépassement que ceux dont ils
disposent déjà pour le recouvrement des autres arrérages de
salaires.

2. Les organisations d'armateurs et de gens de mer intéressées
seront, dans toute la mesure du possible, consultées pour l'élaboration
de toute mesure d'ordre législatif ou réglementaire tendant à faire
porter effet aux dispositions de la présente convention.

Article 24
En vue d'établir une assistance réciproque pour l'application de la

présente convention, chacun des Membres qui l'aura ratifiée s'engage
à prescrire à l'autorité compétente dans tout port situé sur son ter-
ritoire de signaler à l'autorité consulaire ou à toute autre autorité



such Member of any case in which it comes to the notice of such
authority that the requirements of the Convention are not being
complied with in a vessel registered in the territory of that other
Member.

PART VI
Final Provisions

Article 25
, 1 . This Convention revises the Wages, Hours of Work and Man-
ning (Sea) Conventions, 1946 and 1949.

2. For the purpose of Article 28 of the Hours of Work and Man-
ning (Sea) Convention, 1936, this Convention shall also be regarded
as a Convention revising that Convention.

Article 26
The formal ratifications of this Convention shall be communicated

to the Director-General of the International Labour Office for
registration.

Article 27
1. This Convention shall be binding only upon those Members

of the International Labour Organisation whose ratifications have
been registered with the Director-General.

2. Is shall first come into force six months after the date at
which the following conditions have been fulfilled:

(a) the ratifications of nine of the following Members have been
registered: Argentina, Australia, Belgium, Brazil, Canada,
Chile, China, Denmark, Finland, France, Federal Republic
of Germany, Greece, India, Ireland, Italy, Japan, Nether-
lands, Norway, Poland, Portugal, Spain, Sweden, Turkey,
Union of Soviet Socialist Republics, United Kingdom of
Great Britain and Northern Ireland, United States of America,
Yugoslavia;

(h) at least five of the Members whose ratifications have been
registered have at the date of registration each not less than
1 million gross register tons of shipping;

(c) the aggregate tonnage of shipping possessed at the time of
registration by the Members whose ratifications have been
registered is not less than 15 million gross register tons.

3. The provisions of the preceding paragraph are included for the
purpose of facilitating and encouraging early ratification of the
Convention by member States.



qualifiée d'un autre Membre ayant ratifié, tout cas, venu à sa con-
naissance, de non-observation des dispositions de ladite convention
à bord d'un navire immatriculé dans le territoire de cet autre
Membre.

PARTIE VI
Dispositions finales

Article 25
•1. La présente convention revise les conventions de 1946 et de

1949 sur les salaires, la durée du travail à bord et les effectifs.
2. Aux fins de l'article 28 de la convention sur la durée du travail

à bord et les effectifs, 1936, la présente convention doit également
être considérée comme une convention revisant la susdite convention.

Article 26
Les ratifications formelles de la présente convention seront commu-

niquées au Directeur général du Bureau international du Travail et
par lui enregistrées.

Article 27
1. La présente convention ne liera que les Membres de l'Organisa-

tion internationale du Travail dont les ratifications auront été enregi-
strées par le Directeur général.

2. Son entrée en vigueur initiale aura lieu six mois après la date à
laquelle les conditions suivants auront été remplies:

a) les ratifications de neuf des Membres suivants ont été enregi-
strées: République fédérale d'Allemagne, Argentine, Australie,
Belgique, Brésil, Canada, Chili, Chine, Danemark, Espagne,
Etats-Unis d'Amérique, Finlande, France, Grèce, Inde, Irlande,
Italie, Japon, Norvège, Pays:Bàs, Pologne, Portugal, Royaume-
Uni de Grande-Bretagne et d'Irlande du Nord, Suède, Turquie,
Union des républiques soviétiques socialistes, Yougoslavie;

b) au moins cinq des Membres dont les ratifications ont été enregi-
strées possèdent chacun, à la date de leur enregistrement, une
flotte marchande dont le tonnage brut sera égal ou supérieur à
un million de tonneaux enregistrés;

c) l'ensemble du tonnage de la flotte marchande que posséderont,
au moment de l'enregistrement, les Membres dont les ratifica-
tions ont été enregistrées est égal ou supérieur à quinze millions
de tonneaux de jauge brute enregistrés.

* 3. Les dispositions qui précèdent ont été adoptées en vue de facili-
ter, encourager et hâter la ratification de la présente convention par
les Etats Membres.



4. After the Convention has first come into force, it shall come
into force for any Member six months after the date on which its
ratification has been registered.

Article 28
1. A Member which has ratified this Convention may denounce

it after the expiration of five years from the date on which the
Convention comes into force, by an act communicated to the
Director-General of the International Labour Office for registration.
Such denunciation shall not take effect until one year after the date
on which it is registered.

2. Each Member which has ratified this Convention and which
does not within the year following the expiration of the period of
five years mentioned in the preceding paragraph exercise the right
of denunciation provided for in this Article will be bound for another
period of five years and, thereafter, may denounce this Convention
at the expiration of each period of five years under the terms
provided for in this Article.

Article 29
1. The Director-General of the International Labour Office shall

notify all the Members of the International Labour Organisation of
the registration of all ratifications, declarations and denunciations
communicated to him by the. Members of the Organisation.

2. When notifying the Members of the Organisation of the
registration of the last of the ratifications required to bring the Con-
vention into force, the Director-General shall draw the attention of
the Members of the Organisation to the date upon which the Con-
vention will come into force.

Article 30
The Director-General of the International Labour Office shall com-

municate to the Secretary-General of the United Nations for regis-
tration in accordance with article 102 of the Charter of the United
Nations full particulars of all ratifications, declarations and acts of
denunciation registered by him in accordance with the provisions of
the preceding Articles.

Article 31
At the expiration of each period of ten years after the coming into

force of this Convention, the Governing Body of the International
Labour Office shall present to the General Conference a report on the
working of this Convention and shall consider the desirability of pla-
cing on the agenda of the Conference the question of its revision in
whole or in part.



4. Après son entrée en vigueur initiale, la présente convention
entrera en vigueur pour chaque Membre six mois après la date à la-
quelle sa ratification aura été enregistrée.

Article 28
1. Tout Membre ayant ratifié la présente convention peut la dé-

noncer à l'expiration d'une période de cinq années après la date de la
mise en vigueur initiale de la convention, par un acte communiqué au
Directeur général du Bureau international du Travail et par lui en-
registré. La dénonciation ne prendra effet qu'une année après avoir
été enregistrée.

2. Tout Membre ayant ratifié la présente convention qui, dans le
délai d'une année après l'expiration de la période de cinq années
mentionnée au paragraphe précédent, ne fera pas usage de la faculté
de dénonciation prévue par le présent article sera lié pour une nou-
velle période de cinq années et, par la suite, pourra dénoncer la pré-
sente convention à l'expiration de chaque période de cinq années dans
les conditions prévues au présent article.

Article 29
1. Le Directeur général du Bureau international du Travail noti-

fiera à tous les Membres de l'Organisation internationale du Travail
l'enregistrement de toutes les ratifications, déclarations et dénoncia-
tions qui lui seront communiquées par les Membres de l'Organisation.

2. En notifiant aux Membres de l'Organisation l'enregistrement de
la dernière ratification nécessaire à l'entrée en vigueur de la conven-
tion, le Directeur général appellera l'attention des Membres de l'Or-
ganisation sur la date à laquelle la présente convention entrera en
vigueur.

Article 30
Le Directeur général du Bureau international du Travail commu-

niquera au Secrétaire général des Nations Unies aux fins d'enregis-
trement, conformément à l'article 102 de la Charte des Nations Unies,
des renseignements complets au sujet de toutes les ratifications,
déclarations et dénonciations qu'il aura enregistrées conformément
aux articles précédents.

Article 31
A l'expiration de chaque période de dix années à compter de l'en-

trée en vigueur de la présente convention, le Conseil d'administration
du Bureau international du Travail devra présenter à la Conférence
générale un rapport sur l'application de la présente convention et
décidera s'il y a lieu d'inscrire à l'orde du jour de la Conférence
la question de sa revision totale ou partielle.



Article 32
1. Should the Conference adopt a new Convention revising this

Convention in whole or in part, then, unless the new Convention
otherwise provides—

(a) the ratification by a Member of the new revising Convention
shall ipso jure involve the immediate denunciation of this Con-
vention, notwithstanding the provisions of Article 28 above,
if and when the new-revising Convention shall have come
into force;

(b) as from the date when the new revising Convention comes into
force this Convention shall cease to be open to ratification by
the Members.

2. This Convention shall in any case remain in force in its actual
form and content for those Members which have ratified it but have
not ratified the revising Convention.

Article 33
The English and French versions of the text of this Convention

are equally authoritative.

The foregoing is the authentic text of the Convention duly adopted
by the General Conference of the International Labour Organisation
during its Forty-first Session which was held at Geneva and declared
closed the fourteenth day of May 1958.

IN FAITH WHEREOF we have appended our signatures this
twenty-eighth day of May 1958.



Article 32
1. Au cas où la Conférence adopterait une nouvelle convention

portant revision totale ou partielle de la présente convention, et à
moins que la nouvelle convention ne dispose autrement:

a) la ratification par un Membre de la nouvelle convention portant
revision entraînerait de plein droit, nonobstant l'article 28
ci-dessus, dénonciation immédiate de la présente convention,
sous réserve que la nouvelle convention portant revision soit
entrée en vigueur;

b) à partir de la date de l'entrée en vigueur de la nouvelle con-
vention portant revision, la présente convention cesserait d'être
ouverte à la ratification des Membres.

2. La présente convention demeurerait en tout cas en vigueur
dans sa forme et teneur pour les Membres qui l'auraient ratifiée et
qui ne ratifieraient pas la convention portant revision.

Article 33
Les versions française et anglaise du texte de la présente conven-

tion font également foi.

Le texte qui précède est le texte authentique de la convention
dûment adoptée par la Conférence générale de l'Organisation inter-
nationale du Travail dans sa quarante et unième session qui s'est
tenue à Genève et qui a été déclarée close le 14 mai 1958.

EN FOI DE QUOI ont apposé leurs signatures, ce vingt-huitième
jour de mai 1958:

The Président of the Conférence,
Le Président de la Conférence,

(s.) ICHIRO KAWASAKI

The Director-General of the International Labour Office,
Le Directeur général du Bureau international du Travail,

(s.) DAVID A. MORSE



D. GOEDKEURING

Het Verdrag behoeft ingevolge artikel 60, lid 2, van de Grondwet
de goedkeuring van de Staten-Generaal alvorens te kunnen worden
bekrachtigd.

E. BEKRACHTIGING

De volgende Staten hebben overeenkomstig artikel 26 hun be-
krachtiging doen registreren door de Directeur-Generaal van het
Internationaal Arbeidsbureau te Genève:

Zweden 15 oktober 1959

Guatemala . . . .
Mexico

2 augustus 1961
11 september 1961

G. INWERKINGTREDING

De bepalingen van het Verdrag zullen ingevolge artikel 27, lid 2,
in werking treden zes maanden na de datum waarop aan de aldaar
gestelde voorwaarden is voldaan.

J. GEGEVENS

Voor het Statuut van de Internationale Arbeidsorganisatie zie,
laatstelijk, Trb. 1963, 82.

Van het op 24 oktober 1936 te Genève tot stand gekomen Verdrag
betreffende de arbeidsduur aan boord van schepen en de bemanning
(Verdrag nr. 51 aangenomen door de Internationale Arbeidsconfe-
rentie in haar 21ste zitting), welk Verdrag blijkens artikel 25* licj 2,
van het onderhavige Verdrag door dit laatste wordt hérzien, is de
tekst geplaatst in M. O. Hudson, International Legislation, deel VII
blz. 470 e.v.

Van het op 29 juni 1946 te Seattle tot stand gekomen Verdrag
betreffende de gages, de arbeidsduur aan boord en de bemannings-
sterkte (herzien) (Verdrag nr. 76 aangenomen door de Internatio-
nale Arbeidsconferentie in haar 28ste zitting), welk Verdrag blijkens
artikel 25, eerste lid, van het onderhavige Verdrag door dit laatste
wordt herzien, is de tekst, alsmede een vertaling in het Nederlands,
overgelegd aan de Eerste en de Tweede Kamer der Staten-Generaal
bij brieven van 5 februari 1948 (Bijl. Hand. II 1947/48—723, nr.1).

De Zweedse Regering maakte hierbij het voorbehoud dat het Verdrag
voor Zweden niet in werking treedt dan nadat het voor de Bondsrepubliek
Duitsland en voor Nederland in werking is getreden. Voorts verklaarde
de Zweedse Regering in overeenstemming met artikel 5, eerste lid, deel II
van het Verdrag van bekrachtiging uit te sluiten.



Van het eveneens in artikel 25, eerste lid, van het onderhavige
Verdrag genoemde, op 18 juni 1949 te Genève tot stand gekomen
Verdrag betreffende de gages, de arbeidsduur aan boord en de be-
manningssterkte (herzien) is de tekst niet gepubliceerd in het Trac-
tatenblad, noch in „Recueil des Traites" van de Verenigde Naties.

De in artikel 25 van het onderhavige Verdrag genoemde Verdragen
zijn nimmer in werking getreden.

Van de op 27 december 1945 te Washington tot stand gekomen
Overeenkomst betreffende het Internationale Monetaire Fonds, naar
welk Fonds wordt verwezen in artikel 9, leden 2 en 3, van het onder-
havige Verdrag, is de Engelse tekst, alsmede een vertaling in het
Nederlands, geplaatst in Stb. G 278. Zie ook, laatstelijk, Trb. 1962,
161.

Van het op 26 juni 1945 te San Francisco tot stand gekomen Hand-
vest der Verenigde Naties, naar welk Handvest in artikel 30 van het
onderhavige Verdrag wordt verwezen, is de tekst geplaatst in Stb.
F 321. Zie ook, laatstelijk, Trb. 1961, 24.

Uitgegeven de tiende april 1964.

De Minister van Buitenlandse Zaken a.u9

V. G. M. MARIJNEN.


